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Sur le terrain, les attentes des agriculteurs et des 

viticulteurs sont fortes et diverses. La nouvelle 

équipe est prête à relever ces défis, par une 

approche collective et coordonnée des organi-

sations agricoles du département. Les axes de 

travail vont rapidement se préciser mais voici, en 

quelques mots, l’ambition générale :

Réunir les conditions les plus favorables pour 

ceux qui veulent s’installer, entreprendre, investir 

en agriculture et transmettre. Exemple d’actions 

au programme : développer le tutorat des 

jeunes installés, développer la transmission 

via le parrainage ou l’apprentissage, pro-

mouvoir les outils collectifs, renforcer les 

liens avec les élus locaux…

ÉDITO

Bernard Lacour
Président de 
la Chambre d’Agriculture 
de Saône-et-Loire

Progresser et consolider toutes les exploita-

tions et obtenir une rémunération à la hau-

teur. Exemples d’actions au programme  :  

permettre à chacun de connaître ses coûts 

de production, positionner les énergies 

renouvelables comme des ateliers complé-

mentaires, renforcer la gestion des risques, 

détecter en amont les situations fragiles…

Créer du lien avec la société. Exemples d’actions 

au programme : communiquer positivement 

sur les progrès effectués, réinvestir le champ 

des programmes scolaires, être visible dans 

les médias et sur les réseaux sociaux…

* Elus siégeant à la Chambre Régionale de Bourgogne Franche-Comté

COLLÈGES DES CHEFS D’EXPLOITATION
Joffrey Beaudot, JA FDSEA, St Romain s/s Gourdon
Christelle Bonnot, JA FDSEA, Dettey
Willy Bouiller, Coordination rurale, Mont
Samuel Chanussot, JA FDSEA, Ratte
Laurent Cognard, JA FDSEA, Buxy
Stéphane Convert, JA FDSEA, La Charmée
Christian Decerle, JA FDSEA, La Guiche*
Anne Gonthier, JA FDSEA, Jugy
Cécile Jacob, JA FDSEA, Champlecy
Luc Jeannin, JA FDSEA, St Eugène
Claire Juillet-Mailly, Coordination Rurale, Ste Hélène *
Bernard Lacour, JA FDSEA, St Firmin
Jean-Jacques Lahaye, JA FDSEA, Neuvy Granchamp
Yves Largy, JA FDSEA, Curgy
Sandrine Meunier, JA FDSEA, Les Bizots
Céline Poulin, JA FDSEA, St Maurice de Satonnay
Mikhael Rebaudet, Confédération Paysanne, Cluny
Marc Sangoy, JA FDSEA, Bissy la Maconnaise*

COLLÈGES DES SALARIÉS
Etienne Clet, CGT, Mercurey
Aline Corneloup, CFDT FGA, Givry
Sylvain Pasquet, CFDT FGA, Clessé
Marie-Christine Chemarin, CFE CGC, Le Creusot
Fabrice Cros, CFDT FGA, Chalon-sur-Saône
Cyril Debourg, CFDT FGA, Mâcon

33 élus + 2 élus CRPF

La liste commune  JA + FDSEA  de Saône-et-Loire  
a remporté le vote le 6 février dernier aux élections  

de la Chambre d'Agriculture. Le travail se poursuit,  
pour accompagner au mieux les agriculteurs 

dans leurs enjeux quotidiens.

 2019 
UNE NOUVELLE ÉQUIPE

COLLÈGES DES ANCIENS EXPLOITANTS
Jean-Pierre Colas, JA FDSEA, Laives

COLLÈGES DES 
GROUPEMENTS
David Cornier, CUMA 71, Le Planois
Frédéric Borne, Coop de France, Ecuisses
Gilles Mazille, Coop de France, Verosvres
Carinne Schneider, Coop de France, Montpont en Bresse
Régis Tetu, CREDIT AGRICOLE, Fontaines
Jean-Louis Moratin, MSA, Ciel
Pascal Gaguin, JA FDSEA, St Gengoux de Scissé

COLLÈGES DES PROPRIÉTAIRES
Robert Martin, JA FDSEA, Davayé

REPRÉSENTANTS CENTRE RÉGIONAL
DE LA PROPRIÉTÉ FORESTIÈRE
Patrice de Fromont, Varenne St Sauveur
Charles de Ganay, Lucenay L'Eveque

La mandature démarre, 
avec un contexte qui nous interpelle : 
des dossiers de plus en plus 
nombreux, des attentes de nos 
agriculteurs pour une Chambre 
d'Agriculture de proximité, avec 
des services performants et acces-
sibles pour permettre à chacun, 
quelle que soit sa production ou 
son territoire, d’adapter son projet 
ou son exploitation à l’évolution 
du métier, aux attentes sociétales, 
au changement climatique…  
avec onze élus de moins, selon la 
volonté légiférée par l’État.

La complémentarité doit être au 
rendez-vous, entre toutes les  
compétences de nos territoires 
ruraux, pour relever le défi du 
renouvellement des générations. 
La diversité de nos productions  
et de nos paysages, véritable atout 
de la Saône-et-Loire, doit être 
maintenue. Cela passera inévita-
blement par une rémunération 
juste des producteurs. 

Élus et collaborateurs mesurent 
la lourdeur de la tâche mais aussi 
toute sa noblesse. 

Les efforts collectifs comme 
individuels des hommes et des 
femmes, pour faire de l’agri-
culture française la plus reconnue 
au monde, méritent considération 
et rémunération. 

Ensemble nous réussirons  
là où seul, nous nous épuisons.
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Jean-Jacques 
Lahaye, 2e Vice-Président
Naisseur-engraisseur à Neuvy-
Grand-Champ, le projet de déve-
loppement de la ferme de Jalogny 
est un sujet qu’il va suivre.  
La prise de recul et la remise en 
question sont des axes prioritaires 
pour lui. Il y a 2 ans, il a ainsi 
équipé ses bâtiments d’élevage 
en panneaux photovoltaïques.
Il a aussi réalisé un audit qui lui 
permet de construire l’avenir 
de son entreprise. 

Luc Jeannin 
1er Vice-Président
Éleveur de vaches charolaises à 
Saint-Eugène, dans les Monts 
du Morvan, il partage avec fierté 
son métier transmis par plusieurs 
générations, entre autres sur 
Twitter @JeanninLuc. Les outils 
techniques et informatiques, 
l’innovation par la recherche 
sont des axes sur lesquels il 
souhaite avancer, avec l’appui 
des élus politiques.

Sylvain Pasquet
Il est salarié viticole dans un 
domaine bio à Clessé, un 
métier qu’il exerce depuis plus 
de 20 ans et qui l’amène à 
assurer tous types de travaux 
dans les vignes. Son engage-
ment en tant qu’élu CFDT, l’a 
amené à accompagner des 
salariés issus de différents 
secteurs professionnels. Une 
expérience enrichissante.

Marc Sangoy
Viticulteur coopérateur, il cultive 
ses vignes depuis près de 30 ans. 
Il est en conversion bio sur une 
partie de son domaine. 
Président de la cave coopérative 
de Lugny et maire de sa com-
mune, Bissy-la-Mâconnaise, il 
constitue un parfait trait d’union 
entre agriculture, économie et 
société. 

Christelle Bonnot 
4e Vice-Présidente
Engagée pour un deuxième 
mandat, elle élève des bovins 
viande à Dettey. Elle s’est dotée 
d’un atelier de transformation et 
vend ses produits en circuit court. 
Elle est adhérente à Bienvenue 
à la Ferme. Les consommateurs 
la retrouvent à l’occasion de 
différents événements, comme les 
Marchés de Producteurs de Pays 
qu’elle coordonne depuis leur 
lancement en 2015.

Samuel Chanussot
Polyculteur en Bresse, il a éga-
lement créé son entreprise de 
prestations de services en travaux 
agricoles. Il est très actif sur son 
territoire et entend poursuivre son 
action lors de ce troisième man-
dat. En lien étroit avec la mairie de 
Louhans, il développe des actions 
de communication avec un groupe 
d’agriculteurs. Destinées au grand 
public, elles ont pour objectif de 
montrer le métier d’agriculteur 
dans ses différentes composantes.

Joffrey Beaudot
C’est le plus jeune élu, et pour 
cause, il est président de Jeunes 
Agriculteurs 71. Il porte sa vision 
d’avenir pour une agriculture 
encore plus transversale, intégrant 
les énergies renouvelables et 
assurant un rôle pédagogique 
accru auprès des consommateurs. 
Bovins, ovins et équins se côtoient 
sur son exploitation diversifiée, à 
Saint-Romain-sous-Gourdon.

Frédéric Borne
Il s’est particulièrement impliqué 
au sein de la ferme de Jalogny 
au cours du mandat précédent, 
avec la création du GIEE Synergie 
Charolais. La génétique charo-
laise, la promotion des reproduc-
teurs sont un des fers de lance 
de cet éleveur. La performance, 
la valorisation des animaux de 
Saône-et-Loire, l’adaptation 
aux contraintes et aux attentes 
d’avenir en dépendent.

Stéphane Convert
Polyculteur et éleveur laitier à La 
Charmée, dans le Chalonnais. 
Il livre à la laiterie Girard, petite 
entreprise privée locale et à la 
coopérative Bourgogne du Sud. 
Ce n’est pas facile mais il essaye 
de conjuguer les trois aspects : 
économique, environnemental 
et sociétal. Il souhaiterait qu’un 
maximum d’exploitations par-
vienne à cet objectif. L’économie 
a toujours été, l’environnement 

est une dimension récente et le sociétal est un 
enjeu d’avenir.

Bernard Lacour 
Président
Son exploitation bovine s’est 
développée récemment, avec 
la création d’un élevage de 
chevreaux qui a permis à sa belle-
fille de s’installer. Il est associé en 
Gaec avec son fils, à Saint Firmin. 
La diversité des productions est 
un atout pour la Saône-et-Loire, 
qu’il entend  cultiver.

Yves Largy 
3e Vice-Président
Éleveur de bovins viande dans 
l’Autunois, à Curgy. Président de 
Feder, il est très investi dans la 
filière allaitante. Sa vision globale 
l’amène à avoir une bonne 
connaissance des marchés et des 
débouchés et à projeter l’élevage 
sur des stratégies à moyen et long 
terme. Ouvert à de nouveaux 
modes d’organisation, il emploie 
un salarié en temps partagé sur 
son exploitation.

Sandrine Meunier
Elle a souhaité poursuivre pour un 
2e mandat à la Chambre. Éleveuse 
de bovins viande aux Bizots, elle 
est convaincue qu’une agriculture 
forte est une agriculture ouverte. 
Elle s’est lancée dans l’approche 
du Mentorat qui lui permet 
d’échanger avec une femme 
chef d’entreprise issue d’un tout 
autre secteur professionnel, qui 
lui apporte un regard neuf et de 
nouvelles perspectives.

La Session d’installation de la Chambre d’Agriculture 
qui s’est tenue le 25 février a désigné les rôles de chaque élu, dans 
les différentes commissions et instances de représentation. 

12 ÉLUS POUR UN BUREAU Douze élus constituent le Bureau qui se réunit chaque mois pour décider et piloter les actions. 
Leurs visions complémentaires se découvrent en quelques lignes.
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EN BREF

L'AOP FAISSELLE DE 
BRESSE DÉMARRE 

En 2014, la Crème et  

le Beurre de Bresse 

décrochaient leurs AOP. 

Une valorisation inté-

ressante de la matière 

grasse du lait, avec 

aujourd’hui une réelle 

plus-value, versée par les Laiteries. 

Fin 2018, des travaux pour une reconnaissance de 

l’AOP Faisselle de Bresse ont démarré.  

Très complémentaire des deux autres AOP,  

elle répondra à la demande croissante des  

consommateurs pour des produits laitiers locaux 

et/ou bio. 

La commission d’évaluation organoleptique  

s’est réunie le 14 février dernier. La dégustation  

constitue la première étape d'un parcours qui 

s'annonce long.

LE CONSEIL DÉPARTEMENTAL SOUTIENT 
L'AGRICULTURE 

Le Conseil Départemental de Saône-et-Loire a mis en place 

un plan exceptionnel d’aide aux agriculteurs, suite à l’épisode 

de sécheresse sévère. Il consiste en un prêt de 10 000 €,  

remboursable sur 10 ans, à taux zéro, accompagné d’un audit 

technico-économique de l’exploitation réalisé par la Chambre 

d’Agriculture. Au 31 janvier, 1007 dossiers ont été déposés au-

près d'Initiative 71, organisme de prêt. Les audits apporteront 

un regard extérieur permettant de mettre en avant les points 

forts de l'exploitation, de travailler les pistes d'amélioration  

et de bâtir un plan d'action concerté avec l'exploitant.

L'objectif est de rendre les systèmes plus robustes pour  

dégager plus de revenu.

J’VEUX DU LOCAL ! 
J’en trouve où ? Pour répondre aux consommateurs qui sont de 

plus en plus nombreux à chercher des produits locaux, un site in-

ternet jveuxdulocal.fr pousse depuis quelques mois. La Chambre 

d’Agriculture, en partenariat avec le Département entend 

faciliter la recherche et donner de la visibilité aux sites internet 

existants, aux points de vente, aux différentes démarches de 

valorisation… C’est tout simple, tapez jveuxdulocal.fr 

pour vous régaler local. À vos paniers !

PATRIMOINE MONDIAL 
DE L’HUMANITÉ, UNE NOUVELLE ÉTAPE 

Le dossier de reconnaissance des bocages du Charolais-Brionnais suit 

son cours et se construit progressivement. 

Une nouvelle étape devrait être franchie au printemps 2019. 

Des rencontres avec les agriculteurs sont prévues dès le mois de mai 

ainsi que la mobilisation des habitants et des acteurs du territoire. 

Suite à la mobilisation de la FDSEA et de 

nombreux agriculteurs, les acteurs ont pris 

la mesure de la situation d’urgence. Trente 

visites de l’administration sur le terrain, des 

réunions de concertation, des états des lieux, 

des recours ont permis de faire reconnaître en 

calamité agricole les communes touchées de 

Saône-et-Loire. 

Sécheresse

Le Département a voté une enveloppe supplé-

mentaire pour 2019; ces prêts à taux zéro, 

toujours subordonnés à la réalisation d’audits, 

vont ainsi pouvoir bénéficier à un plus grand 

nombre d’exploitations.

Quatre réunions en octobre, organisées par 

la Chambre d’Agriculture avaient également 

permis d’apporter des réponses techniques 

aux éleveurs, sur la gestion des stocks, les 

produits de substitution possibles, les 

alternatives à la litière et diverses infor-

mations qui ont été appréciées. 

On constate un léger impact de l’épisode de 

sécheresse sur les ventes d’automne 2018. Un 

léger pic de +13% de vaches de catégorie 

« grasses » vendues non finies, non conformes 

à l’habituel et un avancement du sevrage.

La décapitalisation s'est étalée sur toute l’an-

née 2018, avec -1,6 % de vaches en moins 

(soit -3 800 vaches), entre le 1er janvier 2018 et 

Dégrèvement collectif de la 
TFNB, avance de paiements 
PAC, aide d’urgence  
de 5 millions d’euros de  
la Région, 10 millions 
d’euros déjà alloués par le 
Département sous forme  
de prêts d’honneur de  
10 000 €, échéanciers MSA, 
reconnaissance partielle en 
calamités agricoles… 

le 1er janvier 2019. Elle est similaire au niveau 

national. Les raisons sont multiples.

L’annonce des aides du Département et de 

la Région a sans doute rassuré et tempéré 

les ventes, évitant une dévalorisation impor-

tante des animaux et une décapitalisation plus 

conséquente. Une réflexion individuelle et col-

lective est importante pour mieux anticiper ces 

phénomènes avec plus d'échanges réguliers 

entre filières.

Les dispositifs visaient a accompagner les 

éleveurs durant l'hiver, dans l'attente d'un 

printemps que l'on espère plus serein. 

Face à un épisode sévère et atypique, 
la profession agricole a su se faire entendre. Les collectivités départementales et régionales  
et l’État ont répondu aux attentes, mettant en place de manière très réactive, des aides et des 
mesures exceptionnelles.

Vous êtes producteur ? Consommateur ? Ayez le reflex J'veux du local
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LA CHAMBRE D'AGRICULTURE 
EN UN COUP D’ŒIL 5 GRANDS 

SERVICES 
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9 ANTENNES 
SUR LE TERRAIN

35 ÉLUS ISSUS 
DE 10 COLLÈGES 
ÉLECTORAUX

108
COLLABORATEURS

AU SERVICE DE

7 171 

AGRICULTEURS 
ET VITICULTEURS

EN ACTIVITÉ 

5 DOMAINES 
EXPÉRIMENTAUX

3 AXES 
       DE MISSIONS 

EXPÉRIMENTATIONS 
& INNOVATIONS

PRESTATIONS DE CONSEIL
AUX AGRICULTEURS ET 

AUX COLLECTIVITÉS

SERVICE 
PUBLIC 

CFE

IDENTIFICATION 

INSTALLATION - TRANSMISSION

AVIS ET EXPERTISES

DOSSIERS D’APPRENTISSAGE
 

INFORMATION

JOURNÉES TECHNIQUES 

ÉVÉNEMENTS

FORMATIONS

CONSEIL TECHNIQUE
ET ÉCONOMIQUE

 
ACCOMPAGNEMENT STRATÉGIQUE

 
PRESTATIONS

  
ABONNEMENT BULLETINS 

D’INFORMATION 

LOGICIELS DE PILOTAGE

GIEE 

AGRICULTURE CONNECTÉE

PROJETS DE DÉVELOPPEMENT 
DE L’AGRICULTURE

AGROÉCOLOGIE

5 DOMAINES 
EXPÉRIMENTAUX

 

20 ACTIONS 
PRINCIPALES

Mâcon

St Germain-
du-Bois

Fontaines

Écuisses

Autun

Charolles

Bourbon-
Lancy

MatourAnzy-
Le-Duc
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N

PÔLE OVIN - CHAROLLES

CENTRE FROMAGER - DAVAYÉ

FERME EXPÉRIMENTALE - JALOGNY

PÔLE LAITIER RÉGIONAL - FONTAINES

VINIPÔLE SUD BOURGOGNE DAVAYÉ, 

DOMAINES VITICOLES D'ALLUZE, 

RULLY ET LUGNY.
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PORTRAITS DE 
CONSEILLERS La Chambre d’Agriculture assure des missions très variées.  

Elles sont menées par une diversité de profils de collaborateurs : 
conseiller d’entreprise, conseiller installation, ingénieur expérimentation, conseiller spécialisé… 
Portraits de quatre d’entre eux.

Petite, poupées et dinette ne 
l'intéressaient guère... Toujours à 
la ferme, avec son père, dans les 
tracteurs ou au milieu des Blondes 
d'Aquitaine Côte-d'Orienne !
Sa passion conduit ainsi Violaine 
au lycée agricole de Fontaines 
pour y faire ses études. Un BTS 
Comptabilité-Gestion (ACSE) en 
poche, elle souhaite se spécialiser 
en élevage et obtient son BTS 
Productions Animales.
Elle a fait ses début à la 
Chambre d'Agriculture en tant 
qu'animatrice sur des actions 
agri-environnementales puis 
les AOP fromages de chèvre 
Charolais et Mâconnais.  

Une belle satisfaction au moment 
de leur obtention !
La Chambre lui propose ensuite 
une mission de contrôle des 
installations de traite qu'elle 
assure depuis 2006. Plutôt aty-
pique, les filles sont rares dans ce 
métier! Mais de caractère franc et 
indépendant, elle aime ce qu'elle 
fait et se sentir utile. Elle sillonne 
la Saône-et-Loire pour prévenir et 
résoudre les dysfonctionnements 
et aider les éleveurs à préserver 
ou améliorer la qualité du lait 
collecté pour mieux le valoriser. 
Son expertise sur les robots de 
traite l'emmène également dans 
les départements voisins.

Originaire du Morvan, fils d’éleveur, 
Antoine avait envie de rester 
sur ce terrain. À Montpellier 
SupAgro, il s’est spécialisé dans les 
systèmes d’élevage. Un an de 
stages à l’Institut de l’Elevage, à la 
Chambre d’Agriculture puis dans 
une ferme expérimentale en lait, 
au Canada, l’ont conforté dans 
ce choix. Un poste de conseiller 
d’entreprise, qui se libérait à la 
Chambre d’Agriculture de Saône-
et-Loire, lui permet aujourd’hui 
d’être en prise directe avec le 

monde de l’élevage. Également 
conseiller fourrages, il partage 
son approche systémique et sa 
vision globale dans le bulletin 
Herb’hebdo. 
Il accompagne un groupe d'agri-
culteurs dans la création de leur 
"GIEE des paysans du Clunisois" 
sur des questions d’autonomie 
fourragère et de valorisation des 
produits agricoles.

« Agriculture et milieu rural »  
est la spécialité qu’elle a choisi 
en école d’ingénieur agronome 
à Nancy. Dès ses débuts, le dyna-
misme de Jeunes Agriculteurs 
lui a plu. Pendant six ans, elle a 
assuré la mission d’installation à 
JA71. La création du Point Info 
Installation a constitué une belle 
étape, avec un accueil des candi-
dats qui s’est renforcé.
Depuis six ans, son poste de 
conseillère à la Chambre d’Agri-
culture lui apporte la satisfaction 

de pouvoir accompagner les  
futurs agriculteurs jusqu’à leur 
installation. Sécuriser les projets sur 
tous les aspects, économiques, 
humains et réglementaires 
requiert de sa part une rigueur 
sans faille et une grande capacité 
d’écoute. Le travail en équipe 
avec les conseillers de gestion, les 
banquiers, les conseillers d’entre-
prise de la Chambre permet de 
répondre à cet enjeu fort.

D’esprit cartésien, Florent manie 
aisément les données et les 
chiffres. Il a débuté dans l’expéri-
mentation phytosanitaire, après 
son DUT Agronomie. 
La Chambre d’Agriculture lui a 
offert l’opportunité de poursuivre 
dans ce domaine qui l’attire 
particulièrement. Au quotidien, 
il assure des suivis d’essais 
(comparaison de produits, de 
pratiques, analyses statistiques) 
et des évaluations d’outils 
(modèles de prévision des risques 
maladies). Son objectif est de tes-

ter des pratiques, d’évaluer leur 
efficacité pour alimenter le conseil 
aux viticulteurs et ainsi contribuer 
à tendre vers des itinéraires plus 
durables sur les exploitations.
Il travaille régulièrement avec des 
partenaires comme l’IFV, l’INRA, 
l’interprofession ou encore les 
Chambres d’Agriculture de la 
région…

Christine Laugâa 
conseillère installation

Antoine Buteau    conseiller d’entreprise 
secteur Charolais-Clunisois

« Je me vois comme un facilitateur 
qui permet à l’éleveur de  
concrétiser ses projets »

« L'installation est un moment clé 
dans une vie professionnelle.  
Contribuer à la réussite de ces  
projets est valorisant ! »

Violaine Moniot 
conseillère machine à traire

« Bien conseiller est ma 
priorité pour que notre belle 
agriculture perdure »

Florent Bidaut
ingénieur expérimentations viticoles

« Dans un monde sujet aux 
polémiques, les données chiffrées 
sont importantes »
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Comment appréhender la question du 

stress, du sommeil, de l’alimentation et 

du bien-être des chefs d’entreprise agri-

cole ? Comment disposer d’éléments 

objectifs ? 

La Chambre d’Agriculture s’est 

associée en 2018 à l’Université 

de Montpellier pour se ques-

tionner, pour la première fois en 

France, sur l’état de santé moral 

des agriculteurs. L’observatoire 

Amarok de l’université travaille 

depuis plus de dix ans sur la 

santé des dirigeants de TPE et 

PME (Toutes Petites Entreprises 

et Petites et Moyennes Entreprises) qui repré-

sentent 99,84% des entreprises françaises,  

2 emplois sur 3 et 60% du PIB. Les agriculteurs 

sont exposés et sensibles aux mêmes risques 

que tout autre chef d'entreprise.

En Saône-et-Loire, la première série d’enquêtes 

a révélé que 40 % des agriculteurs présentent 

un risque d’épuisement professionnel. Un 

niveau jamais mesuré par Amarok, taux large-

ment supérieur aux gérants de PME (26%), aux 

dirigeants du bâtiment (16%) ou 

aux commerçants (8%). Hommes 

et femmes sont concernés avec 

une intensité comparable. Les 

plus de 45 ans apparaissent 

moins exposés à ce risque et les 

« créateurs » d’entreprise af-

fichent un taux de risque au 

burnout plus faible que les 

repreneurs. Avec la création, on 

est dans l’espérance et le dynamisme. Ce phé-

nomène a déjà été observé par ailleurs, qu’on 

soit dans l’agriculture ou dans un autre secteur.

Selon les résultats des enquêtes, les exploitants 

agricoles qui travaillent avec des  associés ou  

CETTE 
DÉMARCHE 
VOUS 
INTÉRESSE ?

Pionnière sur le sujet, la Chambre d’Agriculture travaille sur l’état de santé moral des 
agriculteurs de Saône-et-Loire depuis un an. Deux premières vagues d’enquêtes ont été réalisées. 
Quels sont les premiers éclairages ?

QUESTION SANTÉ, 
OÙ EN ÊTES-VOUS ?

un conjoint collaborateur ont un risque d’épui-

sement professionnel moins élevé et il l’est 

encore moins avec des associés familiaux. 

Le secteur de l’élevage bovin présente des 

scores de fragilité de santé plus forts que les 

dirigeants viticoles.

70% des agriculteurs interrogés ont une vision 

négative du futur. Redonner des perspectives, 

de la valeur économique et renouer le lien 

sociétal sont des axes cruciaux pour l’avenir.  

LES TPE ET PME 
REPRÉSENTENT 
99,84% DES 
ENTREPRISES 
FRANÇAISES,
2 EMPLOIS SUR 3 
ET 60% DU PIB.

Merci à tous ceux qui apportent leurs réponses. Votre contribution est utile pour disposer 
d’éléments objectifs et les comparer à d’autres secteurs professionnels. 

Une troisième enquête a démarré en mars.

Transmettez votre adresse mail 
à Rose Lienhardt pour être 
destinataire de l’enquête. 

03 85 29 57 36 
rlienhardt@sl.chambagri.fr

Sophie Cinier, le regard de Philippe 
Sornay vous fait-il avancer ?
C’est notre troisième rendez-vous. On s’est 
bien compris, ouvrir la réflexion est notre 
objectif commun. La démarche de mentorat 
me convient tout à fait. C’est un appui pour 
mûrir mes deux projets actuels : un passage 
complet du domaine en bio et une meilleure 
visibilité de mes vins.

Philippe Sornay, en quoi le projet de 
Sophie Cinier vous a-t-il particulièrement 
intéressé ?
La viticulture est un domaine auquel je me 
suis toujours intéressé, ma famille ayant des 
vignes en Val Lamartinien. Au sein du Réseau 
M France, j’ai déjà accompagné de jeunes en-
treprises et des entrepreneurs. Sophie Cinier a 
une situation établie, structurellement et finan-
cièrement. Elle a repris une affaire familiale et 
elle souhaite anticiper l’avenir, les évolutions 

Le partage d’expériences entre deux chefs d’entreprise issus de secteurs professionnels 
différents peut permettre d’ouvrir de nouvelles portes. Le Réseau M France s’est allié à la 
Chambre d’Agriculture de Saône-et-Loire pour lancer cette approche en agriculture. 
Sophie Cinier, viticultrice à Fuissé et Philippe Sornay, consultant en assurances à Lyon, 
nous parlent de leur expérience de Mentorat*, toute récente.

possibles. Je voudrais l’aider à se projeter, en 
accompagnant sa réflexion en écoutant sans 
juger. J’ai créé mon entreprise de toutes pièces 
et je sais qu’il n’y a pas de recette « miracle ».
Chaque cas est une aventure humaine, pour 
les deux, grâce à une « alchimie » mystérieuse. 

Sophie Cinier, où vous voyez-vous
dans 5 ans ?
Je me suis donnée ce pas de temps pour que 
mes vins soient labellisés bio et que ma nou-
velle stratégie commerciale soit bien en place. 
Je souhaite recentrer les choses, progresser 
toujours dans un créneau haut de gamme et 
le pérenniser. J’ai déjà des pistes, les échanges 
avec Philippe Sornay vont me permettre de 
poursuivre ce questionnement, de valider mes 
choix. 

CONTACT 
Rose Lienhardt

03 85 29 57 36 
rlienhardt@sl.chambagri.fr

* définition du mentorat : partage d'expérience entre 2 chefs d'entreprises issus de secteurs professionnels différents.

Philippe Sornay, selon vous, comment se 
construira l’avenir de la viticulture ?
Le vigneron qui exploite notre domaine familial 
est un expert dans son métier. Sa génération 
est plus technique. Il a des ambitions de déve-
loppement et le vignoble est classé en Haute 
Valeur Environnementale. Il me semble qu’il 
prend le bon chemin pour l’avenir. La terre est 
une matière vivante, et naturellement, rien ne 
s’improvise. Ceux qui ne sauront pas produire 
ce que le marché attend disparaîtront. Il faut 
évoluer, par étapes, mais évoluer. 

Propos recueillis par Cynthia Gandour

Nourrir la réflexion
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VOUS AVEZ UNE QUESTION  ? UN PROJET  ?
CONTACTEZ-NOUS, NOS ÉQUIPES SONT À VOTRE 
ÉCOUTE > 03 85 29 56 24 - accueil@sl.chambagri.fr

www.sl.chambagri.fr
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AGENDA FORMATIONS

BOUCHE À OREILLES

PLANTES BIO-INDICATRICES EN VITICULTURE : 
LES IDENTIFIER POUR ADAPTER SES PRATIQUES
10 et 11 avril à Davayé

CULTIVER LA BONNE SANTÉ
ET L’IMMUNITÉ DU TROUPEAU
6 juin à Autun - (bovin, ovin, caprin, équin)

INITIATION AU TEST MUSCULAIRE
23 et 24 mai à Charolles - Diagnostiquer les blocages  
et apporter des solutions adaptées

HERB'ADEQUAT
17 avril - 21 mai - 26 juin - 11 septembre à Charolles
Comprendre la pousse de l'herbe pour mieux la piloter 
(mise à l'herbe, récolte, préparation des stocks)

CHIENS DE TROUPEAUX
17 avril - 27 avril - 18 juin - 11 septembre à Charolles 
Savoir choisir, élever et dresser un chien de berger

CAP CIRCUITS COURTS
2 avril - 16 avril - 30 avril à Dompierre les Ormes
Définir sa stratégie marketing et clarifier ses choix 
commerciaux

JE CRÉE MON ÉLEVAGE DE VOLAILLES
EN CIRCUITS COURTS
13 et 20 juin à Fontaines
Construire les aspects techniques, 
économiques et environnementaux de son projet

LA PAC, COMMENT ÇA MARCHE ?
9 avril à Fontaines - 10 avril à Charolles
Le point sur les aides et les moyens d'en tirer parti

CONCRÉTISONS VOS PROJETS DE TERRITOIRE !
Un territoire est en évolution permanente, pour accueillir de nouveaux habitants, réduire 
les charges collectives, entretenir son environnement… Se pose bien souvent la question  

de l’équilibre entre enjeux économiques, environnementaux et sociétaux. Les experts de la 
Chambre d’Agriculture sont là pour vous aider à concrétiser efficacement vos projets.

LES SOLUTIONS DURABLES À VOS ENJEUX DE TERRITOIRE

(RÉ)AMÉNAGER SEREINEMENT
VOTRE TERRITOIRE 
Mobiliser les agriculteurs et se concerter entre acteurs 
locaux, en amont de projets d’urbanisation, c’est 
mener une réflexion partagée et durable. Notre com-
pétence terrain et notre expertise nous permettront 
de construire, avec vous, la solution la plus adaptée.

ACCOMPAGNER LE CURAGE 
DE VOTRE LAGUNE
Le curage d’une lagune ne s’improvise pas mais 
s’anticipe. Bien mené et bien encadré, le recyclage 
agricole des boues représente la solution de proxi-
mité la plus économique. Vous aussi, bénéficiez de 
notre expertise acquise depuis plus de 20 ans.

RECYCLER LOCALEMENT 
VOS DÉCHETS VERTS 
Les solutions locales sont les plus vertueuses. A la 
Chambre d’Agriculture, nous développons depuis 15 
ans, avec des agriculteurs partenaires, des solutions 
de compostage à la ferme ou d’utilisation en litière. 
Une filière plébiscitée pour ses atouts économiques, 
logistiques et environnementaux.

DÉVELOPPER LES ÉNERGIES 
RENOUVELABLES 
S’inscrire dans l’avenir en assurant une transition vers 
des énergies renouvelables et locales. Pour un projet 
durable, faites appel à notre expert en méthanisa-
tion, bois-énergie, photovoltaïque. Il peut également 
réaliser un diagnostic Climagri® de votre territoire 
(consommation d’énergie et émission de GES).

DES PRODUITS LOCAUX 
AU MENU DE LA CANTINE 
Une attente forte des consommateurs et un moyen 
efficace de valoriser les agriculteurs de votre secteur. 
Nous sommes en mesure de structurer ces circuits de 
proximité, de vous aider à promouvoir et à dynamiser 
l’identité de votre territoire. 

MIEUX GÉRER L’EAU 
La sécheresse récente nous rappelle à quel point 
l’eau est à préserver continuellement, en quantité 
et en qualité. C’est une question qui doit s’aborder 
de façon globale, avec une approche mutli-acteurs 
pragmatique. Notre ancrage, notre maîtrise des 
réglementations, notre capacité d’animation forgent 
depuis plus de 30 ans notre expérience sur le sujet. 

QUELQUES EXEMPLES DE PRESTATIONS
 
DIAGNOSTIC AGRICOLE - MARCHÉ DES PRODUCTEURS DE PAYS 
ETUDE DE BIODIVERSITÉ - PÉRIMÈTRES DE CAPTAGES 
PLANS DE GESTION BOCAGERS - SUIVI DES BOUES D’ÉPURATION

CONTACT
Service Territoires
03 85 29 55 58
agro-environnement@sl.chambagri.fr

11 avril Davayé - de 9h à 12h30
RDV DU VINIPÔLE 
SUD BOURGOGNE 
L’ÉCONOMIE VITICOLE, 
COMPRENDRE AUJOURD’HUI 
ET IMAGINER DEMAIN

26 > 28
avril 
Le Spot - Mâcon

LE SALON DES VINS 2019 VOUS ACCUEILLE 
POUR DÉCOUVRIR ET DÉGUSTER

27 avril Le Spot - Mâcon
CONCOURS DES GRANDS VINS DE FRANCE 

22 > 29 
mai
Les Rencontres 
Made in viande
Découvrir en vrai la filière élevage et viande
Toutes les portes ouvertes sur madeinviande.fr

RDV au 
marché
Marché des Producteurs 
de Pays près de chez 
vous !
Dates et Lieux sur

https://marches-producteurs.com

RDV PAC
UN ACCOMPAGNEMENT POUR RÉALISER 
VOTRE DÉCLARATION. PLANNING COMPLET 
SUR WWW.SL.CHAMBAGRI.FR/ACTUALITÉS OU 
DANS L’EXPLOITANT AGRICOLE DE  
SAÔNE-ET-LOIRE CI-JOINT

14 juin - Paray le Monial 
Chaser Day 2019

CONCOURS GÉNÉRAL
AGRICOLE, UNE INSTITUTION 

Le Salon de l’Agriculture a refermé ses portes le 3 mars.
Le Concours Général Agricole a attribué ses médailles. 

La Saône-et-Loire a encore fait le plein d’or, d’argent et de bronze. 
Voici des informations sur le CGA en quelques dates importantes.

Palmarès complet sur https://www.concours-general-agricole.fr

1870
Année de sa création.
Il est strictement 
encadré par l'État

1874
Reprise après 3 ans 
d’interruption 
due à la guerre 
franco-prussienne

1913
Les animaux primés 
défilent sur le ring
pour la première fois

1925
Inauguration des 
bâtiments du Parc 
des expositions 
de la Porte 
de Versailles 

1939
C’est le dernier 
Concours avant la 
guerre, suivi de  
12 années  
d’interruption.

2000
Le prix 
d’excellence fait 
son apparition

2011
Ouverture 
d'une boutique 
de vente en 
ligne des 
produits primés

DE 149 ANS



UNE FIERTÉ COLLECTIVE. 
Merci aux agriculteurs 
et agricultrices 
et merci à ceux 
qui achètent français.

Une croissance économique 
incertaine, un changement 
climatique qui interpelle, une 
croissance exponentielle de 
la population mondiale… 
l’agriculture répond au besoin 
élémentaire de se nourrir, 
avec des terres agricoles 
limitées. Pour avoir toujours  
le choix de la qualité du 
contenu de nos assiettes, 
préservons cette activité 
économique fondamentale, 
soutenons notre agriculture 
française !

La France est globalement le premier produc-
teur agricole européen, avec une place qui varie 
selon les productions. Mais à l'exportation, la 
France perd actuellement des parts de marchés 
européennes et mondiales, sur tous les produits. 

Elle génère 67 milliards d’euros de produits 
agricoles bruts (non transformés). Elle consacre 
presque la moitié de la superficie totale de son 
territoire à cette activité économique essentielle, 
soit environ 27 millions d’hectares. 
Ce secteur génère de l'emploi direct et indirect, 
avec l'écosystème qu'il draine : fournisseurs,  
vétérinaires, conseillers, constructeurs, presta-
taires, industries agro-alimentaires, coopératives...

Les secteurs agricoles et forestiers sont à la fois 
émetteurs et capteurs de gaz à effet de serre 
via la photosynthèse. Le carbone qui fait partie 
des GES est stocké dans la biomasse et dans les 
sols. Ces deux secteurs contribuent également 
à compenser les émissions de GES par la pro-
duction d’énergies vertes (biogaz, biocarburants, 
bois énergie…) et de matériaux de construction 
renouvelables (biomatériaux, bois…).

Comment stocker plus de carbone dans les 
sols ? Plus on couvre les sols, plus ils sont riches 
en matière organique et donc en carbone. La 
protection des forêts est un axe majeur mais 
la gestion des prairies, le développement des 
haies, l’introduction de cultures intermédiaires, 

de cultures intercalaires et de bandes enher-
bées participent aussi au piégeage du carbone. 
L’activité agricole assure l’entretien de paysages 
qui font la beauté de nos territoires et le dévelop-
pement d’écosystèmes (haies, bosquets, bandes 
enherbées…) indispensables à la biodiversité. 

Pour la troisième année consécutive, la France 
est classée Championne mondiale des mo-
dèles alimentaires durables. 
Élaboré par « The Economist Intelligence Unit », 
comprenant chercheurs, économistes et journa-
listes, l’indice FSI (Food Sustainability Index) est 
une étude comparative, permettant d’analyser 
les différentes façons de produire et de consom-
mer dans 67 pays, représentant, à eux seuls, 
90% du PIB mondial et environ 80% de la popu-
lation. Ce classement  est publié annuellement 
par le magazine britannique « The Economist ». 
Le score attribué par pays tient compte du gas-
pillage de l’eau et de la nourriture, de la durabi-
lité des méthodes agricoles et de la gestion des 
problématiques nutritionnelles.

1er PRODUCTEUR EUROPÉEN DE VIANDE BOVINE 

3e PRODUCTEUR EUROPÉEN DE VOLAILLES 

2e PRODUCTEUR EUROPÉEN DE LAIT, BEURRE  

    FROMAGES DE VACHE 

1er PRODUCTEUR EUROPÉEN DE CÉRÉALES 

3e PRODUCTEUR EUROPÉEN DE FRUITS 

    ET LÉGUMES

2e PRODUCTEUR MONDIAL DE VIN

#jaimemonagriculture
JE LE FAIS SAVOIR 
SUR LES RÉSEAUX SOCIAUX !

#jaimemonagriculture

(SOURCE : MINISTÈRE DE L’AGRICULTURE)


